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A propos d'industrie
et de hautes ecoles

LJ audience internationale dont jouis-
sent les travaux publies par des

chercheurs suisses dans les revues
specialises - mesuree par exemple ä l'aune
du Citation Index-, montre que notre pays
se trouve dans le peloton de tete des Etats

scientifiquement developpes. Le nombre
de demandes de brevets Patteste egale-
ment. Cependant, un examen plus attentif
laisse apparaitre deux points noirs inquie-
tants: premierement, le nombre de brevets
suisses dans des domaines aussi porteurs
d'avenir que la biotechnologie, l'electro-
nique, les telecommunications, l'optique
ou la science des materiaux est mani-
festement trap faible. D'autre pays sont sur
le point de nous rattraper, voire de nous
depasser. De plus, les investissements

pour la recherche consentis ä l'etranger
par l'economie privee suisse se
sont accrüs de 34% depuis 1989,
et ont, pour la premiere fois en
1993, depasse le montant qu'elle
consacre pour la R+D en Suisse.

pied de six Programmes prioritaires de
recherche (PP). Ces PP ont pour but de
favoriser la collaboration entre les
chercheurs universitaires et leurs collegues de
l'industrie, et d'encourager la creation de
centres d'excellence au sein des hautes
ecoles.

D'autre part, le Conseil federal accor-
de aujourd'hui une importance toute parti-
culiere ä la participation pleine et entiere
de scientifiques suisses aux programmes
de recherche europeens, qu'ils travaillent
dans les hautes ecoles ou dans l'industrie.
II considere ce projet comme un second
instrument de politique scientifique visant
au renforcement durable de la place
scientifique et economique suisse: les
resultats des recherches conduites dans
le cadre europeen auront des retombees

Secondement, dans de nom-
breux pays technologiquement
avances, la part des pouvoirs publics aux
depenses totales consacrees ä la recherche

est largement superieure ä celle ac-
cordee en Suisse, qui n'est grosso modo

que d'un quart (24,5%). Dans le but de ren-
forcer la capacite concurrentielle de
l'industrie europeenne, les hautes ecoles des

pays de I'UE, dans le cadre des programmes

de recherche europeens, obtiennent
une couverture de leurs depenses consacrees

ä la recherche pouvant aller jusqu'ä
100%, et les entreprises jusqu'ä 50%. Pour
la majorite des PME suisses, qui ne
beneficient pas de cette aide de I'UE, la

concurrence devient inegale.
Pour pallier cette situation, le Conseil

federal a pris il y a quatre ans un premier
train de mesures en decidant la mise sur

«... dans de nombreux pays
technologiquement avances, la part des

pouvoirs publics aux depenses totales

consacrees ä la recherche est largement
superieure ä celle accordee en Suisse... »

directes chez nous et contribueront ä ac-
croitre la capacite concurrentielle de notre

pays. Ces deux instruments sont comple-
mentaires: la participation de la Suisse aux

programmes de recherche de I'UE ne se
revelera avantageuse que si eile s'accom-

pagne de mesures d'encouragement
ciblees de la recherche en Suisse meme.

Nous constatons avec satisfaction que
de plus en plus d'entreprises prennent
conscience de l'utilite de ces deux
instruments, ä savoir les Programmes prioritaires

et les programmes europeens, et
s'engagent avec determination dans des
projets de recherche. Les avantages res-
pectifs qu'ils represented pour les hautes
ecoles ont egalement ete demontres au

cours de
ces trois dernieres an-
nees. Doctorants et assistants ont
ainsi l'occasion de travailler sur des projets
concrets en etroit contact avec des pra-
ticiens, ce qui cree I'interface necessaire
aux transferts de technologie et ä la
diffusion du savoir.

Dans ce contexte, les preoccupations
quant ä Pavenir de la recherche fonda-
mentale, telles qu'elles sont apparues ä la
veille du debat aux Chambres sur la

participation de la Suisse au 4e Programme-
cadre europeen, vont trouver leur reponse
dans la conjonction des programmes
europeens avec les PP et la recherche de base

encouragee par le Fonds national, les
universites et le domaine des EPF. Cette
conjonction permettra, en Suisse, d'allouer
des fonds ä la recherche non-orientee, lä
oü des thämes de recherche des PP
recouvrent des themes de recherche
europeens.

La recherche suisse ne peut assurer
son avenir ä long terme que si eile se
confronte ä la concurrence: en Suisse
meme, entre les reseaux regionaux, et au
niveau europeen, dans les programmes de
I'UE. Ses chances sont bonnes. II importe
de les saisir!

Prof. Heinrich Ursprung
Secretaire d'Etat ä la science

et ä la recherche

HORIZONS parait quatre fois par an et existe aussi Editeur responsable : Fonds national suisse de la recherche scientifique, Berne
en version allemande (HORIZONTE). II est pos- Realisation : CEDOS (Centre de documentation et d'information scientifiques), Carouge-Gen&ve
sible de le recevoir gratuitement en s'adressant Redaction: Pierre-Andrö Magnin (responsable), Franz Auf der Maur, Quentin Deville, Catherine Veuthey.
au: Fonds national suisse de la recherche seien- • ^ ^ ^ c i
tifique, service ^'information, case postale 8232, Le C^0IX des sujets de ce numero n imphque aucun jugement quahtatif de la part du Fonds national ou
CH-3001 Berne.

' ' du Conseil des Ecoles polytechniques mais vise ä montrer la diversite des recherches qu'ils encouragent.
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